
oint la veille pour une demande
d'interview, Marc Fancelli

consulte rapidement son planning.
Propose de jouer à domicile. À Ber-
gem. Il insiste bien sur le G («On ne
sait jamais...»). C'est donc chez lui,
autour d'un café, que le président
du HB Esch évoque la Coupe EHF,
son faible retour financier, la Ligue
des champions mais aussi son club
dont il souhaite conserver à tout
prix, mais sans tomber dans la sur-
enchère, l'identité familiale et for-
matrice. Entretien avec un pas-
sionné souhaitant, un jour ou l'au-
tre, retrouver les terrains. Magnéto.

Esch, qui dispute sa huitième
campagne européenne en neuf
saisons, jouera ce week-end pour
une place au 3e tour de la Coupe
EHF. Que cela représente-t-il pour
le club?

Marc Fancelli : Sur le plan finan-
cier, on perd plus d'argent que l'on
en gagne. Pour vous donner une
idée, un tour de Coupe d'Europe re-
vient à 15-20 000 euros. Mais il est
important de disputer cette compé-
tition car c'est, pour nous, l'occa-
sion de se montrer. C'est toujours
un atout supplé-
mentaire au mo-
ment d'aller
chercher des
sponsors. Cela
prouve que, mal-
gré nos petits
moyens, on peut
tout de même
faire des choses.
Mais c'est vrai
que cela relève
davantage du
prestige.

Vous avez sou-
haité disputer
les deux matches à domicile, est-
ce une bonne affaire?

Sur le plan financier? Non, cela
nous revient plus cher que de faire
aller et retour. Après, je vois ça
comme un investissement.

C'est-à-dire?
Est-ce que ce surplus est justifié?

J

Vu les résultats des Bulgares et leur
classement, je me dis qu'on tombe
une nouvelle fois sur un adversaire
qui est prenable. Et ce n'est pas si
souvent que l'on peut viser une qua-
lification pour le 3e tour d'une
Coupe EHF. Stade auquel sont rever-
sés les clubs sortis en phase de poule
de la Ligue des champions.

En cas de qualification ce week-
end, cela risque de devenir vrai-
ment intéressant...

C'est vrai même si cela signifie de
nouveau de gros frais. Mais bon,
quand on a une équipe composée de
jeunes joueurs qui s'investissent au-
tant, à un moment c'est notre bou-
lot de faire en sorte qu'ils puissent
vivre de pareils moments.

À partir de quel stade une Coupe
d'Europe est-elle rentable?

En Coupe EHF, tu ne gagnes rien.
Par contre, là où il y a de l'argent
c'est en Ligue des champions. Une
compétition ouverte aux équipes
dont le pays figure parmi les 24
meilleures nations européennes.
Classé 35e, le Luxembourg ne
compte aucun représentant. Quel-
que part, ce n'est quand même pas
normal.

Cette formule est calquée sur ce
qui se fait en football...

Oui dans la mesure où une grande
nation peut compter un, deux ou
trois représentants. Mais, en foot-
ball, le champion d'un pays, quel

qu'il soit, dispute
le tour qualifica-
tif de la Ligue des
champions. En
handball, non. Et
ce n'est quand
même pas nor-
mal.
À quel système
seriez-vous favo-
rable?
Disputer la
Coupe d'Europe,
ça a un coût et je
m'aperçois que le
nombre de clubs

y participant diminue. C'est ce qui
explique que la Coupe des Coupes
débute au 3e tour... On pourrait
imaginer un système de qualifica-
tion au niveau régional, histoire de
réduire les coûts et d'éviter des dé-
placements au Kosovo ou je ne sais
où...

Un peu comme la Benelux Cup.
Qu'attendez-vous de cette
épreuve?

Il y a 15 ans, ça devait déjà se faire.
Maintenant, on y est et on va bien
voir ce que ça va donner. Je pense
que le niveau reste abordable. De
toute manière, pour progresser, il
faut se mesurer à plus fort que soi.
Ça ne sert à rien de jouer 20 fois
contre les mêmes clubs.

À ce propos, le système actuel du
championnat ne rend-t-il pas la
saison un peu
trop longue?

Trop longue?
Oui et non. J'ai
fait le calcul et il
y a l'équivalent
de six mois de
compétition.
Sauf qu'à l'heure
actuelle, on la
fait durer neuf
mois. Chacun
sait que le cham-
pionnat se joue lors du Play-off titre
et que celui-ci devrait passer de six à
quatre équipes.

La création, à terme, d'une Bene-
lux Liga, peut-elle nuire au cham-
pionnat national? 

On peut imaginer tout simple-
ment que cette compétition se dis-
pute en deuxième partie de saison, à
la place du Play-off titre. Mais il est
important de ne pas affaiblir le
championnat national.

Cette nouvelle compétition
pourrait-elle entraîner un semi-
professionnalisme des clubs?

À Esch, les joueurs ont le droit à
cinq séances d'entraînements. On
arrive là aux limites actuelles. Le
semi-professionnalisme sous-en-
tend moyens financiers mais aussi
logistiques. À Esch, il y a deux salles
et je peux vous dire que ce n'est déjà
pas simple de trouver des créneaux
horaires...

Sur le plan financier, est-ce que
ce serait envisageable?

Nous avons déjà fait beaucoup
d'efforts dans ce domaine en pas-
sant, en l'espace de deux saisons, de
130 000 à 230 000 euros de budget.
Et maintenant il va falloir travailler
pour le conserver.

Quelle est la part réservée à la
formation?

Ça tourne aux alentours de 40 000

euros par an. C'est toujours plus
simple d'aller chercher des joueurs
"finis" car la formation coûte cher. Il
y a 15 ans, tout le monde pleurait
car il n'y avait plus de joueurs en
équipe nationale. Au moment de
l'adoption de cette nouvelle règle,
nous avions fait part de nos crain-
tes. Mais certaines personnes ne les
partageaient pas. On nous disait que
les clubs se limiteraient d'eux-mê-
mes à trois joueurs étrangers. En
l'espace d'une saison, on a vu le vi-

sage des équipes
changer et certai-
nes en comptent
déjà quatre, voire
cinq.
Est-ce que c'est
l'une des clés de
votre succès po-
pulaire? 
C'est la princi-
pale raison pour
laquelle nos sup-
porters nous sui-

vent. Tant à domicile qu'à l'exté-
rieur. Ils ont vu grandir la plupart
des joueurs qui se trouvent sur le
terrain. Il y a donc une identité dans
ce club.

Vous en êtes l'un des joueurs em-
blématiques. Comment se passe
votre expérience à la présidence?

Avant d'accepter, j'ai longuement
réfléchi et j'ai fini par accepter à
condition de pouvoir m'entourer de
personnes de confiance. Avec Lau-
rent (Reinesch) et Joao (Guedes),
c'est parfait car on se connaît depuis
longtemps. Il y a beaucoup de bou-
lot, on n'est pas toujours d'accord,
ça gueule parfois mais tout rentre ra-
pidement dans l'ordre. C'est une
bonne expérience mais je ne ferai
pas ça toute ma vie. Un jour ou l'au-
tre, je retrouverai les terrains. J'ai
déjà passé mon diplôme C d'entraî-
neur, je vais voir si j'ai le temps cette
année de passer le B.

Peter Brixner, l'actuel entraî-
neur, a donc du souci à se faire?

(Il rit) Non. Ce n'est par pour tout
de suite. D'autant que je ne prendrai
pas tout de suite en main une
équipe première.

Match aller, Esch - Dobrudja,
demain (20 h 30).
Match retour, Esch - Dobrudja,
dimanche (19 h 30)

«Il y a une identité dans ce club»
COUPE EHF (2e TOUR) Président d'Esch depuis juillet 2008, Marc Fancelli symbolise
l'attachement des joueurs à un club ayant fait de la formation sa marque de fabrique.

Entretien avec notre journaliste
Charles Michel

L'ancien meneur de jeu international
nous a ouvert ses portes. Rencontre.

Tronquée par le 2e tour de la
Coupe EHF, la 4e journée de Sa-
les-Lentz League verra tout de
même la tenue de deux rencon-
tres. La première se jouera ce
soir. Schifflange reçoit Bascha-
rage. Samedi, Diekirch accueil-
lera Pétange.

Pendant ce temps,
le championnat...
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Droit dans ses bottes, Marc Fancelli incarne l'identité eschoise et avec l'aide de son comité, tente de la préserver.
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1. Berchem 9 3 3 0 0 90  68
2. Esch 7 3 2 0 1 88   72
3. Bascharage 7 3 2 0 1 92  84
4. Red Boys 7 3 2 0 1 92  91
5. Schifflange 5 3 1 0 2 66  81
6. Dudelange 4 2 1 0 1 59  48
7. Pétange 3 3 0 0 3 77  92
8. Diekirch 2 2 0 0 2 48  76

Sales Lentz League

Schifflange - Bascharage Auj, 20 h 30
Diekirch - Pétange Sam, 20 h 30

Pts J G N P p c

1. Strassen 9 3 3 0 0 122  54 
2. Bettembourg 9 3 3 0 0 123  91 
3. Standard 7 3 2 0 1 90  84 
4. Echternach 7 3 2 0 1 78  72 
5. Rumelange 5 3 1 0 2 83  105
6. Grevenmacher 5 3 1 0 2 96  129
7. Mersch 3 3 0 0 3 58  76 
8. Redange 3 3 0 0 3 75  114

Promotion

Rumelange - Echternach Sam, 18 h
Redange - Standard Sam, 19 h
Mersch - Grevenmacher Dim, 17 h 45
Bettembourg - Echternach Dim, 19 h 15

Pts J G N P p c

1. Diekirch 9 3 3 0 0 97  58
2. Dudelange 9 3 3 0 0 90  53
3. Mersch 7 3 2 0 1 65  62
4. Standard 7 3 2 0 1 60  73
5. Bascharage 5 3 1 0 2 69  65
6. Grevenmacher 5 3 1 0 2 55  89
7. Schifflange 3 3 0 0 3 42  56
8. Pétange 3 3 0 0 3 69  91

Sales Lentz League

Schifflange - Grevenmacher Auj, 18 h 30
Diekirch - Dudelange Sam, 18 h 30
Bascharage - Mersch Sam, 18 h 30
Pétange - Standard Sam, 20h 15

Pts J G N P p c

1. Rumelange 9 3 3 0 0 76 32
2. Diekirch 7 3 2 0 1 56 52
3. Dudelange 7 3 2 0 1 54 59
4. Redange 5 3 1 0 2 43 43
5. Mersch 5 3 1 0 2 52 54
6. Esch 4 2 1 0 1 21 43
7. Bettembourg 2 2 0 0 2 20 35
8. Echternach 1 1 0 0 1 18 22

Promotion

Redange - Esch Sam, 17 h
Echternach - Dudelange Sam, 18 h 45
Rumelange - Diekirch Sam, 20 h
Mersch - Bettembourg Dim, 16 h

Pts J G N P p c

«

«

«

«

Le championnat
se joue lors du
Play-off titre et
celui-ci devrait
passer de six à
quatre équipes

Un jour ou
l'autre, je
retrouverai
les terrains DAMES
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POURQUOI ESCH VOU-
LAIT-IL ABSOLUMENT JOUER
LES DEUX MATCHES À DOMI-

CILE?
Si le centre Henri-Schmitz de Lal-

lange n'est pas la Sparkassen-Arena
de Kiel, il reste toutefois un fief
d'où repartir sain et sauf n'a rien
d'une sinécure. Si l'on ne se fie
qu'aux chiffres, depuis l'année de
sa création (2001), le HB Esch s'est
toujours qualifié pour le tour sui-
vant lorsqu'il avait disputé les deux
matches (aller et retour) à domi-
cile*. Soit à trois reprises. À noter
également que ce cas de figure n'a

jamais été entaché d'une seule dé-
faite! Si cela ne reste qu'une statisti-
que, celle-ci peut nourrir ses rêves
de qualification pour un 3e tour
dans lequel les grosses écuries
(Lemgo, Grosswalstadt, Ivry, Saint
Raphaël...) font leur entrée.

Au vu des chiffres, on peut se de-
mander pour quelle raison Do-
brudja a accepté l'invitation d'un
adversaire s'amusant, dans un décor
soigné, à trancher la gorge de ses in-
vités. À prendre sans doute d'un peu
trop haut cette équipe luxembour-
geoise, les Grecs de l'AC Filippos Ve-
rias se sont finalement ramassés. Si
les Bulgares pouvaient les imiter...

SCHIFFLANGE FUT-IL
RÉVÉLATEUR DU NIVEAU

ACTUEL D'ESCH?
Si la copie rendue par les Eschois,

samedi dernier, lors de la 3e journée
de Sales-Lentz League fut bourrée de
fautes et de ratures, elle s'évaporera
de la mémoire collective dès ce
week-end en cas d'épilogue heu-
reux. Et même sans cela, il n'y a sans
doute pas grand-chose à retenir - à
charge ou à décharge - de ce court

Esch
COUPE EHF (2e TOUR) Le champion

Un stade qu'aucun club luxembourgeois

De notre journaliste
Charles Michel

Les Eschois pensent à ce rendez-vous
depuis plusieurs semaines. Et pour
cause, devant leurs supporters, ils ont
l'occasion de s'inviter parmi les cadors
de la Coupe EHF.
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Chaque samedi, Le Quotidien vous 
propose d'identifier le joueur mystère
à l'aide de quelques indices :

-  J'ai débuté le handball à 7 ans.

-  Mon premier entraîneur se prénom-
mait Rina

-  Mon père, Luc, est un ancien joueur
de Dudelange

-  Stéphanie, ma soeur, joue  au poste
de pivot

Retrouvez la réponse
dans notre édition de lundi. 

?
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Sedin Zuzo et les Eschois n'ont qu'un seul objectif : le 3e tour!

2 Esch ne s'est incliné qu'à deux
occasions lors des dix derniers
matches de Coupe d'Europe joués
à domicile.

4 C'est la quatrième fois de son
histoire qu'Esch dispute le match
aller et le match retour à la mai-
son.
6 Le nombre de succès à domi-
cile.

26 Le nombre de matches de
Coupe d'Europe disputés à ce jour
par le club depuis sa création
(2001). 

27,5 La moyenne d'âge de la for-
mation du HC Dobrudja.

29 La moyenne de buts inscrits
en Coupe d'Europe à domicile.

LES CHIFFRES

Les équipes
ESCH : Gardiens : Zuzo et Mitrea. Joueurs de champ : M. Muller?, Krier ou
Franzen, Labonté, Kohl, Bolalo, Pulli, Bentz, Decker, Bock, Kohn, Marzadori,
Dechmann, Schroeder, F. Muller, Quintus?.
DOBRUDJA : Gardiens : Y. Ivanov et P. Ivanov. Joueurs de champ : Asenov,
Kolev, S. Bozkhov, B. Bozkhov, V. Petrov, I. Iliev, I. Ivanov, Y. Nikolov, M. Yan-
chev, S. Dimitrov, P. Tchivijski, Yordanov.

Samedi
à 20 h 30

Dimanche
à 19 h 30
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LE JOUEUR
Jovicic, portier de Bascharage, est le
joueur qui s'est fait le plus remar-
quer par ses parades et ses passes de
contre-attaques précises sur
Schmidt essentiellement. Auteur de
17 arrêts, il est le premier acteur de
la remontée de son équipe face à

Schifflange même s'il faut avouer
que les mauvais tirs de ses adversai-
res lui ont facilité la tâche et permis
de briller.
LE FAIT
Schifflange n'aura tenu que sept mi-
nutes. Après avoir tranquillement
menée 5-2, l'équipe locale s'est ef-

fondrée, prise par défaut sur son re-
pli défensif. Contre-attaque après
contre-attaque, le score bascule à 6-
10 (10e). Un avantage fatal pour
Schifflange qui ne s'en remettra ja-
mais.
EN CONCLUSION
Bascharage s'est imposée physique-
ment face à une équipe de Schif-
flange abassourdie par le duo arbi-
trale.

Isabelle Foltz

Bascharage en douceur
SALES-LENTZ LEAGUE (4e JOURNÉE) Schifflange n'a rien pu faire.

Vendredi soir, Diekirch et Strassen,
les deux seules formations encore
invaincues en Division nationale
messieurs, s'affrontaient dans le ca-
dre d'un match avancé de la 4e jour-
née. Et c'est finalement Strassen qui
s'impose (3-1) et s'installe donc seul
en tête de la hiérarchie.

VOLLEY
Strassen seul
en tête

Après avoir goûté la semaine der-
nière à la Coupe d'Allemagne lors de
laquelle elles se sont logiquement
inclinées au 2e tour face au Borussia
Dortmund, les filles de Bascharage
retrouvent le chemin du champion-
nat avec un déplacement sur le par-
quet de Wedau. Cette formation
pointe actuellement à la 13e posi-
tion de la 3e Liga.

Retour
au championnat

Eric Schmidt (Bascharage) : «Mis-
sion accomplie. On a produit le jeu
voulu : une bonne défense et des
buts faciles de contre-attaque. On
fait le trou, puis on gère.»

«Mission
accomplie»
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succès (27-24) face à une formation
qui, sans lui faire injure, n'évolue
pas dans la même catégorie et dont
l'accueil était peut-être déjà partiel-
lement occulté par ce rendez-vous
européen. La déclaration d'Eric
Schroeder, le pivot eschois, le 24
septembre au soir du revers subi à
Berchem (26-21, 3e journée), en est
la parfaite illustration : «Mainte-
nant, place à la Coupe d'Europe!»

DE QUELLES ARMES ESCH
DISPOSE-T-IL?

Pour la venue de Schifflange, Pe-
ter Brixner avait laissé au repos Sa-
cha Pulli, Thierry Franzen et Mar-
tin Muller, tous trois blessés, dans
l'espoir de les récupérer à temps
pour la réception des Bulgares.

Alors, qu'en est-il? Si les deux pre-
miers figureront sur la feuille de
match, il règne une grande incerti-
tude quant à la présence de l'artil-
leur maison et grand artisan de la
qualification face aux Grecs avec la
bagatelle de quatorze réalisations!
Pour éviter de voir l'arrière briller
par son absence, celui-ci pourrait
être placé sur le banc même si au vu
des dernières séances d'entraîne-
ment et de l'aveu de Pascal Schus-
ter, l'entraîneur adjoint, «il tire à
30 % de ses possibilités».

À QUOI RESSEMBLE CETTE
ÉQUIPE DE DOBRUDJA?

C'est également la question que
semblent se poser les Eschois. Dis-
posant uniquement d'une vidéo

datant de 2008, ils n'ont qu'une va-
gue idée de ce qui les attend. Pascal
Schuster s'attend à du lourd. Du
très lourd. Mais pas trop de mouve-
ment : «C'est semblable au jeu
macédonien...» Traduction : durs
dans les duels, pauvres dans la créa-
tion. Dobrudja dispute sa septième
campagne européenne depuis
2005. C'est la première fois que le
club franchit un 1er tour de Coupe
d'Europe même si, le mode opéra-
toire des coupe européennes aidant,
elle s'est déjà hissée au 3e tour de la
Challenge Cup...

* Sur les trois cas de figure, il y en a
un, en 2009, où la double confronta-
tion avec Niksic eut lieu à... Monder-
cange. 

pour l'Histoire?
national va tenter de décrocher son billet pour le 3e tour.
n'est encore parvenu à atteindre...
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Ce week-end, Esch comptera sur les talents de buteur de Jeff Decker (ici lors du match contre Verias).

ranchement, s'ils parviennent
à se qualifier, je paie un verre

à toute la délégation!» Par ces
mots, Arsène Welter, secrétaire gé-
néral de la FLH, reste pour le moins
dubitatif et laisse présager de l'am-
pleur de la mission. Vainqueur à l'al-
ler du HC Pelister 08 (20-17), Dude-
lange tentera de conserver cette
avance afin de se hisser au 3e tour de
l'épreuve. Mathématiquement, ça
semble jouable d'autant qu'au vu du
jeu affiché à l'aller, Pelister n'a rien
de bien effrayant. Du moins, sur le
parquet... C'est que le club macédo-
nien ne se distingue pas de par ses
enclenchements. Mais plutôt par ses
déclenchements. De haine et d'in-
sultes. Une atmosphère que chacun
s'accorde à qualifier de «chaude»
sans que l'on sache véritablement ce
qui se cache derrière ce qualificatif.

«Dès le début du match, ils vont
se mettre à fumer...» Marqué par
son expédition avec la sélection na-
tionale à Skopje, Dan Ley évoque
quelques souvenirs. «Je me sou-
viens que dans la salle, il faisait
vraiment très froid. Par contre, en
tribune...» C'était chaud, on sait. Et
inutile de compter sur les arbitres -
monténégrins - pour tempérer les
ardeurs des uns et des autres. «Cela
ne servira à rien de discuter avec
eux», lâche le pivot international
tout en prenant soin de ne pas pré-
juger de leur impartialité.

Crachats, nicotine
et lattes de parquet...
Arsène Welter, délégué auprès

de l'EHF, évite toute circonvolution
inutile. «Dans les pays de l'Ex-You-
goslavie, c'est infernal. À Zagreb,
je me suis fait cracher dessus. Pour
eux, c'est quelque chose de banal.
Une autre fois, les supporters ont
jeté des pièces de monnaie sur les
joueurs. J'ai dû appeler les poli-

F

>

ciers qui, pendant ce temps,
étaient tous en train de fumer...»

Après la Croatie, la Macédoine où
il s'est rendu avec la sélection natio-
nal. «En arrivant pour une séance
d'entraînement, on s'est aperçu
qu'ils avaient retiré des lattes du
parquet au niveau des zones.
Comme par hasard, une heure
après, lorsque les Macédoniens
sont arrivés, tout était en place...»
Le Macédonien ne serait donc pas
très fair-play.

Vendredi, Lynn Spielmann, vice-
président de Dudelange, était pour
le moins ravi de leur accueil : «Nous
logeons à 1400 m d'altitude au
cœur d'un paysage magnifique.
Tout se passe vraiment pour le
mieux.» Le calme avant la tempête?
Ley : «Pour l''entraîneur (NDLR :
Spasoje Skercevic) il faut s'attendre
à voir 5 000 fous furieux. Il nous a
donné quelques conseils...» Les-
quels? «Ne pas enflammer la salle,
éviter de leur offrir des buts faci-
les, ne pas répondre aux provoca-
tions et ne pas trop extérioriser sa
joie après un but...»

Allez, pour se donner un peu de
courage, les Dudelangeois peuvent
toujours se dire qu'un verre les at-
tend...
C. M.

Pelister - Dudelange (samedi, 18 h)

Bienvenue
en enfer!
COUPE EHF (2e TOUR, RETOUR) À Bitola,
Dudelange évoluera dans une atmos-
phère s'annonçant des plus chaudes.

Schifflange - Bascharage 20-35 (11-17)
Centre sportif de Schifflange. Arbitrage de MM. Frieseisen et Niederprum. 100
spectateurs.
SCHIFFLANGE : Reiter (1re mi-temps, 4 arrêts) et Jungers (2e mi-temps, 4 arrêts),
Lugnier, Offermann 4, Bingen, Mendes 1, Ouchène 2, Schroeder 1, Linster 2, M.
Fischbach 4/2, C. Fischbach 4, Cruchten 2, Beffort, Volz .
Penalties : 2/2.
Deux minutes : M. Fischbach (21e et 46e), Offermann (41e), Lugnier (48e), Volz
(58e).
BASCHARAGE : Jovicic (1re-50e, 17 arrêts) et Reis (50e-60e, 4 arrêts), Paulus 2,
Wasmes 2, Nicoletti 1, Milakovic 6, Justen, Hummel 1, Wagner 2, Schmidt 12/3,
Urbanowicz 7, Nguyen 2.
Penalties : 3/3.
Deux minutes : Milakovic (29e), Paulus (35e et 38e), Urbanowicz (47e).
Évolution du score : 5e 4-2, 10e 5-5, 15e 6-10, 20e 8-11, 25e 9-13, 35e 13-19, 40e 15-
21, 45e 17-24, 50e 17-28, 55e 17-31.

1. Bascharage 10 4 3 0 1 129104
2. Berchem  9 3 3 0 0 90 68 
3. Esch  7 3 2 0 1 88 72 
4. Red Boys  7 3 2 0 1 92 91 
5. Schifflange  6 4 1 0 3 86 118
6. Dudelange  4 2 1 0 1 59 48 
7. Pétange  3 3 0 0 3 77 92 
8. Diekirch  2 2 0 0 2 48 76 

Sales Lentz League

Schifflange - Bascharage 20-37
Diekirch - Pétange Sam, 20 h 30

Pts J G N P p c

Les équipes
DUDELANGE : Gardiens : Hensen et Herrmann. Joueurs de champ : Amed-
dah, Anobile, Bosoni, Dom, Ené, Ley, Mauruschatt, Molitor, Poeckes, Rech,
Theis, Wirtz, Zeimetz.
PELISTER : Gardiens : Bolinovski, Petkovski et Toskoski. Joueurs de champ : Z.
Dimitrovski, Curlevski, Zarkov, Jankulovski, Petrovski, Atanasovski, V. Dimi-
trovski, Popovski, Uncevski, Ivanovski, Mitrevski.
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LE CHIFFRE
Partis dans la nuit de jeudi à
vendredi sur le coup de minuit,
les Dudelangeois ont mis pas
moins de dix-sept heures pour
rallier Bitola.

DANS LA ZONE

VESTIAIRES
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